
Le Soir
d’Algérie Lundi 11 mai 2015 - PAGE 4Actualité

Rym Nasri - Alger
(Le Soir) - Au grand dam des
ménages, les prix des légumes
ne connaissent aucune baisse. 

Hier encore, les légumes
affichaient des prix assez éle-
vés. A Alger, le marché T’nache
de Belouizdad ne fait pas
exception. Les étroites allées
du vieux marché étaient, hier,
presque désertes. Point de rush
sur les marchandises dispo-
nibles en grandes quantités.
Posté derrière son étal de
légumes, Mourad semble chô-
mer. «Aujourd’hui, c’est jour de
semaine. Les gens ont fait leurs
courses hier, samedi»,
explique-t-il. 

Sur les étals, presque tous
les légumes ont maintenu leurs
prix, augmentés depuis plu-
sieurs mois. La tomate fait de la

résistance et maintient son prix
de 100 dinars. «C’est la tomate
cultivée sous serre», justifie le
vendeur. Selon lui, la nouvelle
récolte n’arrivera sur le marché
que vers les mois de juin et
juillet. «Elle proviendra du nord
du pays notamment des
wilayas de Boumerdès et
Tipasa», précise-t-il encore. La
laitue, le poivron et le piment
s’alignent comme la tomate sur
les 100 dinars le kilogramme.
Le navet, l’aubergine et le
concombre affichent, pour leur
part, 80 dinars le kilo et la bette-
rave 70 dinars. La courgette, la
carotte, l’oignon vert et le chou
vert sont, quant à eux, vendus à
60 dinars.  

Légumes de fin de saison,
les haricots valent entre 170
et 180 dinars, les artichauts

entre 50 et 70 dinars. Quant
aux petits pois et les fèves, les
prix sont respectivement de
100 dinars et 60 dinars le kilo-
gramme. 

Tant prisée, la pomme de
terre maintient son prix élevé.

Elle est proposée entre 65 et 70
dinars le kilo. Pourtant, le tuber-
cule ne manque pas sur le mar-
ché de gros, affirment les mar-
chands. Les prix des légumes
se maintiennent à la hausse
depuis des mois. Quasiment

une constante. Toutefois, les
marchands prévoient que la
mercuriale pourrait évoluer à la
baisse dans quelques jours,
notamment avec l’arrivée des
fortes chaleurs. 
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MARCHÉ DE LÉGUMES

Les prix en hausse constante

Point de rush sur les marchandises.

La hausse des prix de légumes est devenue une
constante de la vie des Algériens. Depuis déjà plusieurs
mois, ces prix qui avaient considérablement augmenté ne
sont plus redescendus. 

Un cycle de formation des offi-
ciers de l’état civil en service au
sein des Assemblées populaires
communales (APC) de cinq wilayas
de l’Est du pays a été ouvert, hier,
dimanche par le wali par intérim de
Annaba, Mostefa Limani, en présen-
ce d’un directeur central du minis-
tère de l’Intérieur. 

Ce cycle régional, abrité par l’Institut
de formation professionnelle de Bouhdid
est d’une durée d’une semaine. Il est
consacré à l’explication à une cinquan-
taine de participants des modifications
intervenues en 2014 dans la règlementa-
tion relative à l’état civil. 

Des officiers de l’état civil des wilayas
de Annaba, Constantine, Guelma, Souk
Ahras et El Tarf prennent part à ce cycle
de formation  dispensé par des cadres
dont des Directeurs de la réglementation
et de l’administration générale (Drag) de
wilayas concernées. De part son impor-
tance dans la vie du citoyen, le Service
de l’état civil a fait l’objet ces derniers
temps d’une attention particulière des
responsables du ministère de l’Intérieur. 

Plusieurs décisions allant dans le
sens de l’amélioration des prestations
servies aux citoyens par les communes
ont été prises dans le but de diminuer la
pression constatée souvent au niveau
des guichets des services de l’état civil.

Dans ce cadre, le ministère concerné a
entrepris de ramener le nombre de
pièces d’état civil nécessaires à la
constitution de dossiers administratifs de
120 à 14 pièces seulement. 

Toutefois, malgré une certaine amé-
lioration, il existe encore quelques com-
munes qui n’ont pas été intégrées dans
le fichier national du système informa-
tique, causant des désagréments aux
citoyens natifs de contrées lointaines. 

Ces derniers sont toujours obligés de
se déplacer de leurs communes de rési-
dence vers celles où ils sont nés, sou-
vent pour l’établissement de documents
ordinaires d’état civil. 
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IL SE DÉROULE À ANNABA

Cycle de formation d’officiers
d’état civil

ANNABA

Le centre-ville fermé par des manifestants
Le centre-ville de

Annaba était fermé dans
la journée d’hier,
dimanche, à la circulation
par des dizaines d’habi-
tants de la vieille ville, ex-
place d’Armes. 

Dès le début de la matinée,
les habitants de cette partie
de la ville ont entrepris de
boucler toutes les issues
menant au cœur de la ville (le
mythique cours de la
Révolution et ses alentours) à
l’aide de pneus brûlés,
grosses pierres et autres
moyens hétéroclites. Ils pro-
testaient contre leurs condi-
tions de logement qu’ils ont
qualifiées  d’«indignes d’êtres
humains». 

La fumée qui se dégageait
des pneus brûlés a enveloppé
toute la partie du centre-ville,
causant des désagréments

aux habitants, notamment
ceux souffrant de maladies
respiratoires, et ils sont nom-
breux à Annaba. Le chef de la

Sûreté de wilaya s’est rendu
sur place pour discuter avec
les protestataires.

Ecoutant leurs doléances, il
les a assurés  de les trans-
mettre à qui de droit tout en
leur demandant de libérer la
route. Mais après plusieurs
heures de palabres, les pro-
testataires campaient sur leur
position indiquant vouloir
avoir des promesses fermes
pour qu’une partie au moins
bénéficie de logements dans
les prochaines semaines. 

Déjà réputée pour son
encombrement tous les jours,
une bonne partie de la ville
était toujours fermée hier, du
fait du bouclage de ses plus
importantes rues. 

A. B.

SELON LA
PROTECTION

CIVILE

2 morts et 
40 blessés 

en 24 heures
sur les routes

2 personnes sont mortes et 40
autres ont été blessées dans des
accidents de la circulation surve-
nus ces dernières 24 heures à tra-
vers le territoire national, selon un
bilan établi dimanche par les ser-
vices de la Protection civile. 

Le bilan le plus lourd a été
enregistré dans la wilaya de
M'Sila avec une personne décé-
dée et 12 autres blessées dans
deux accidents de la route. 

Par ailleurs, quatre personnes
sont mortes noyées durant la
même période au niveau des
wilayas d'El-Tarf, Médéa et Sétif. 

Ainsi, à El-Tarf, une personne
est morte noyée en mer au niveau
de la plage de Messida et une
autre décédée dans un oued au
lieudit El Remila, alors que dans
la wilaya de Médéa, une personne
est décédée noyée dans une rete-
nue collinaire au lieudit Sidi-
Mahieddine dans la commune de
Sidi-Naâmane. 

A Sétif, une autre personne est
morte noyée dans un oued au
lieudit El Bared dans la commune
de Tizi N'bachar. 

D'autre part, des éléments de
la Protection civile ont procédé à
l'extinction de deux incendies
urbains et divers dans les wilayas
de Batna et El-Oued, précise la
même source.

APS

Annaba a vécu une journée mouvementée.
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